
Sans titre, plexiglas, métal, plastique, 40x20 cm, 2018
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	 Je travaille sur l’art, sur comment on en fait, et 
à quoi cela sert. Je me sens héritière de l’art concep-
tuel. Je m’intéresse aux conditions d’exercice des 
artistes. Je m’intéresse à comment ils travaillent, 
comment ils mangent, comment ils pensent. Je m’in-
téresse aux histoires de l’art et aux institutions. Je 
m’intéresse à l’argent. Je m’intéresse à la fiction. Je 
m’intéresse au travail. Je suis politisée. Mon corps est 
politique. Je travaille d’après modèles. 
	 Je fais de la performance –  je ne performe 
(presque) jamais en direct. Je fais de la vidéo, j’écris, 
je parle, je raconte, je discute, je fais des objets, je 
fais de la sculpture. Je cherche la fin du travail et le 
début de la vie, et je ne le trouve pas. Je parle, beau-
coup.  Je me situe et je situe mon je. Je ne pense pas 
assez au spectateur.rice.s. Je travaille toujours seule 
mais avec des gens. Je lis et je cite. 
	 Le langage est une donnée prédominante dans 
mon travail. Je l’utilise, je le malmène et je me cache 
derrière lui, je l’exploite. Je suis à l’aise avec la langue 
française – je sais la rendre drôle, je sais la travailler. 
J’aime les préfixes négatifs. Je dis souvent que je tra-
vaille sur l’autonomie, mais c’est faux – la langue est 
ma béquille. Je veux faire des objets qui questionnent 
l’autonomie de la forme à l’épreuve du langage.
	 J’essaye de ne pas avoir de sujet et d’évacuer 
la question du médium. Je me questionne sur l’expo-
sition et sur la manière de montrer mon travail. Je me 
questionne sur l’intérêt de faire de l’art, tout court, 
mais aussi face aux situations politiques et environ-
nementales de notre époque. Je m’interroge sur les 
gestes militants et leurs intérêts dans le monde de 
l’art. Je m’interroge sur l’efficacité de l’art dans le réel. 
Je m’intéresse à la notion d’actualité. J’affirme que le 
seul problème des artistes, c’est l’art. 



vue d’exposition © Montpellier Contemporain/Pauline Rosen-Cros, 2022

En finir avec l’art - Director’s cut, documentaire, 22’ 50”, 2022 
(https://vimeo.com/674760886)

performeur.se.s : Bonnie Besson, Mathilde Corbi, Justine Cyprès, 
Flavien Desrays, Lisa Emmanuelidis, Judith Hassine, Noémi Lancelot

assistant : Ulysse Lefranc

Ce film pourrait être le documentaire d'une conférence, d'une pièce ou d'un 
autre film à venir. C'est en réalité un objet hybride : entre discours, performance, 
et recherche-action. En me mettant en scène au sein de plusieurs dispositifs 
cinématographiques, je cherche à produire un objet sur le sujet des artistes 
qui arrêtent l'art. Je remarque que plusieur.e.s personnes vont revendiquer 
quitter le domaine de l'art, mais surtout que beaucoup d'artistes arrêtent 
leurs pratiques dans le silence. Alors encore étudiante, je me suis intéressée 

aux dynamiques institutionnelles qui poussent à l'arrêt les jeunes artistes en 
partant du postulat qu'en analysant les œuvres que certain.e.s en ont fait, 
je pourrais mettre en lumière les raisons de la disparition des femmes entre 
l'école d'art et la galerie. Je me suis intéressée spécialement à Lee Lozano, 
Charlotte Posenenske et Julien Crépieux.

https://vimeo.com/674760886


Répertoire de la sculpture moderne, argile et médium peint, 60x40 cm, 
2021

Felix Gonzalez Torres, papier glacé, peinture 
blanche et papier kraft, 100x30 cm environ, 
2019



Bibliothèque, 4 sculptures en papier bristol manuscrits et colle, 
dimensions variables, 2019-2021

Sans titre (Ursula K. Le Guin), carton, peinture, papier 
journal, gobelets, vernis-colle, 40x30x10 cm, 2022



CamaradesCamarades, vidéo en boucle, 6’ 14”, 2022 , vidéo en boucle, 6’ 14”, 2022 
((https://vimeo.com/676234023https://vimeo.com/676234023)) Performing White wine makes me drunk à Moly-Sabata le 09/27/22 Performing White wine makes me drunk à Moly-Sabata le 09/27/22 

(unprofessional)(unprofessional), vidéo en boucle, 3’25’’, 2022 , vidéo en boucle, 3’25’’, 2022 
((https://vimeo.com/756080923/d7eb9aae9ehttps://vimeo.com/756080923/d7eb9aae9e))

https://vimeo.com/676234023
https://vimeo.com/756080923/d7eb9aae9e


Le Film AlimentaireLe Film Alimentaire, vidéo en boucle, muet, 9’53”, 2022-2023 (, vidéo en boucle, muet, 9’53”, 2022-2023 (https://vimeo.com/801358764/b0aed38e48https://vimeo.com/801358764/b0aed38e48))

	 Le Film Alimentaire est un film utilitaire. Il est composé de plusieurs 
performances réalisées et tournées pendant une résidence de médiation et de 
recherche à Moly-Sabata, et monté en bout-à-bout. Volontairement simpliste 
et déceptif, il pose la question de la production artistique à rebours. Comment 
faire ? Qu’est ce que faire ? Par son économie de moyens évident, et sa pauvreté 
technique, muet, il devient manifeste d’un engagement politique et esthétique. 
Le statut de l’artiste, qu’il soit économique, administratif, formel, ou historique, 

est au cœur de ce film. Sans début ni fin, voué à être projeté en boucle, il devient 
une surface aléatoire, prenant le spectateur au dépourvu en mettant à mal la 
question du discours et de la médiation. Refusant la séduction et les codes 
esthétiques, il remet en cause la valeur même de l’art, de ses récits, et de ses 
académismes. Le Film Alimentaire tente de faire œuvre avec l’anecdote, dans une 
volonté de déhiérarchisation des objets et des pratiques.



Cher.e.s médiateur.rice.s, 100 céramiques utilitaires à offrir à des 
médiateur.rice.s, faïence, engobes, émail, 2022

Bibliothèque à boire,Bibliothèque à boire, installation performative, avec la  installation performative, avec la 
participation de Pauline Delwaulle, Apolline Ducrocq, Emmanuelle participation de Pauline Delwaulle, Apolline Ducrocq, Emmanuelle 
Indekeu, Vinciane Mandrin, Emmanuel Simon, Jérémy Bindi, Indekeu, Vinciane Mandrin, Emmanuel Simon, Jérémy Bindi, 
Lucille Saillant, bouteilles de vin, couvertures de livres imprimées, Lucille Saillant, bouteilles de vin, couvertures de livres imprimées, 
production Fructôse, 2023production Fructôse, 2023



L’histoire de la crème glacée, atelier pratique autour de la fabrication 
et dégustation de sorbet, et édition, programme YACMÉ, Palais de Tokyo 
(Paris), 2 juillet 2023

images 1 et 2 © Rachael Woodson/YACMÉ

L’histoire de la crème glacée est un atelier composé de trois pôles : un pôle de 
production, pour la confection de sorbet composés de fruits et légumes de saison, 
d’herbes aromatiques et de divers ingrédients liés à l’histoire coloniale de la 
crème glacée, un pôle dégustation pour une appréhension ludique de l’histoire 
des goûts et de la dimension corporelle de l’histoire, et un pôle édition pour 
la création d’un document imagé. La glace est une anti-cuisine, puisqu’elle se 
fabrique par une négation thermique, et une manière de repenser nos manières 
de nous nourrir – corporellement, et intellectuellement. Son histoire recoupe 
les principaux enjeux politiques du XXe siècle – les totalitarismes, l’hégémonie 
culturelle américaine et l’avénement d’un capitalisme patriarcal tardif. L’atelier 
se veut une réflexion sur nos modes de production et consommation, et une 
manière de repenser nos luttes au quotidien.



Pocket piece - Moly (meeting Pocket piece - Moly (meeting 
Kate Newby), Kate Newby), clous, bouchon clous, bouchon 
en liège, marron commun, en liège, marron commun, 
20222022

Pocket piece - Fructôse Pocket piece - Fructôse 
(talking about Kate Newby), (talking about Kate Newby), 
cailloux ramassés dans un cailloux ramassés dans un 
cimetière, fil de cuivre, 2023cimetière, fil de cuivre, 2023

Présence Panchounette, bois et tirelire, 100x20 cm, 2014-2021



Andrea Zittel, 12 sculptures modulaires en médium, dimensions 
variables, 2021

Sleeping with, en collaboration avec Emma Ben Aziza, série Faire art 
(2019-...), image, dimensions variables, 2023



Nam Jun Paik, vidéo en boucle, 17’’, dimensions variables, 2017 
(https://vimeo.com/474649342)

Je m’ennuiesJe m’ennuies, vidéo en boucle, 17”, 2019 , vidéo en boucle, 17”, 2019 
((https://vimeo.com/474334743)https://vimeo.com/474334743)

https://vimeo.com/474649342
https://vimeo.com/474334743


Le projet des Antiperformances pose la question de la production performa-
tive en tant qu’objet. Directement inspiré des Language Pieces de Lee Lozano, 
les protocoles s’enchaînent comme des proverbes : une invitation à penser 
l’action par la négation. Questionnant l’engagement comme pratique artis-
tique, la question du médium et celle de l’institution, ce livre qui n’en est pas 
vraiment un ne tombe pas dans le moralisme : il relève autant de la fiction 
que du documentaire. Si une seule question devait le résumer, cela serait : 
comment être artiste aujourd’hui ?

Les textes sont écrits comme des attestations, donnant à chaque fois une 
précision sur la pensée de l’artiste, comme pour affirmer la radicalité de sa 
posture et de son rejet du système de l’art. Ce que Noémi Lancelot fait et (sur-
tout) ce qu’elle ne fait pas - elle l’atteste sur l’honneur – dessine les contours 
de sa pratique et de son identité.

Chaque attestation est imprimée sur le verso d’une page, de sorte qu’à l’ou-
verture, dans le sens de lecture propre à sa forme, le bloc-note apparaît vide 
de tout contenu. C’est en soulevant les pages que les textes apparaissent, la 
publication se fait objet critique par son façonnage comme par les mots qui y 
sont imprimés, pour une anti-performance littéraire totale.

ANTIPERFORMANCES,ANTIPERFORMANCES, 100  100 
exemplaires, 60 pages, exemplaires, 60 pages, 
Éditions POST FIRE BOOKS, Éditions POST FIRE BOOKS, 
2023 2023 
((https://postfirebooks.fr/https://postfirebooks.fr/
ANTIPERFORMANCES-NOEMI-ANTIPERFORMANCES-NOEMI-
LANCELOT)LANCELOT)

https://postfirebooks.fr/ANTIPERFORMANCES-NOEMI-LANCELOT
https://postfirebooks.fr/ANTIPERFORMANCES-NOEMI-LANCELOT
https://postfirebooks.fr/ANTIPERFORMANCES-NOEMI-LANCELOT


Sans titre (Miyazaki), vidéo en boucle, 7’’, production 40mcube/
Generator, 2023 
(https://vimeo.com/881801911/a2defafaa1?share=copy)

Adieux à la littérature !, vidéo, 18’26’’, production 
40mcube/Generator, 2023
 (https://vimeo.com/881803659/
ef6a8e40cb?share=copy)

https://vimeo.com/881801911/a2defafaa1?share=copy
https://vimeo.com/881803659/ef6a8e40cb?share=copy
https://vimeo.com/881803659/ef6a8e40cb?share=copy


	 Noémi Lancelot / artiste/performeuse/travailleuse de l’art
	 née en 1995 / vit et travaille à Rennes (en ce moment)
	 noemi.lancelot@gmail.com / 0682074873 / https://vimeo.com/noemilancelot
	 SIRET :  910 478 262 00025

- DNSEP avec les félicitations du jury , Mo.Co.ESBA (Montpellier), 2021
- Generator, 40mcube (Rennes), octobre 2023-avril 2024

	 EXPOSITIONS COLLECTIVES/FESTIVALS/PERFORMANCES/PUBLICATIONS
	 2023
- Antiperformances, Noémi Lancelot, éditions POST FIRE BOOKS, septembre 2023
- Bisous des Montagnes, réstitution Malus Rivus (itinérante), août 2023
- L’histoire de la crème glacée, YACMÉ, Palais de Tokyo (Paris), 2 juillet 2023
- Pot-au-feu, présentée par Acédie58, Le Lieu (Le Havre), 21 janvier 2023
	 2022
- soirée de lancement de INSERT#1, invitée par RN13BIS, le Portique (Le 
Havre), 3 novembre 2022
- Improfessionnelle, visite de l’exposition Millefleurs en non-mixité, Moly-
Sabata (Sablons), 29 octobre 2022
- Tribute to, radio Ouest Track (Le Havre), avril 2022 
- Trans(m)issions, cur. Vincent Honoré, Pauline Faure et Anya Harrison, Hôtel 
des Collections, Mo.Co. (Montpellier), mars-mai 2022
	 2021
- SI Cinéma, Festival international des cinémas en écoles d’art (Caen), 
novembre 2021
- Politique du silence, cur. Aliocha Imhoff, galerie du Mo.Co.ESBA 
(Montpellier), juillet 2021
	 2019
- SEND (en collaboration avec Can Demirel), galerie du Mo.Co.ESBA 
(Montpellier), décembre 2019
- RDV SKENE, galerie du Mo.Co.ESBA (Montpellier), avril 2019 
- SNARK DARK, première partie du concert littéraire de Didier Vergnaud et 
Mathias Pontévia, médiathèque de Montpellier, mars 2019
- J'aime bien jeter un pavé dans la mare quand il fait froid, galerie du Mo.Co.
ESBA (Montpellier), février 2019
	 2018
- White Kub'or (co-curator), galerie du Mo.Co.ESBA (Montpellier), novembre 2018
- 48H de protocoles, Aperto (Montpellier), décembre 2018
- Synesthésies, Autour d'Unfinished Sympathy, cur. Nadia Lichtig,  Maison 
Heildeberg (Montpellier), janvier 2018

	 RESIDENCES
- Malus Rivus (Orelle), 7 - 27 août 2023 
- programme “Midi”, cur. Joël Riff, Moly-Sabata (Sablons), septembre-octobre 
2022

	 PRESSE/CATALOGUE
- Mise à l’oeuvre, entretien, OOZIN 5, éditions Karbone (Montpellier), octobre 
2022 (https://oozin-mag.fr/Noemi-Lancelot)
- Politique du Silence, diplômé.e.s Mo.Co.ESBA 2021, septembre 2022
- Géraldine Gourbe, Les godes de l’éducation* et autres excitations pédagogiques 
ou comment favoriser une certaine endurance dans l’art ?, RN13BIS, INSERT#1, 
septembre 2022 (https://rn13bis.fr/wp-content/uploads/2021/10/INSERT-N1-WEB.
pdf)
- Magali Lesauvage, Marine Vazzoler, Quitter l’art, l’Hebdo du Quotidien de 
l’art, édition n°2275, 19 novembre 2021 (https://www.lequotidiendelart.com/
articles/20810-quitter-l-art.html)

	 WORKSHOPS
- “L’intolérable est-il la limite à la tolérance ?”, cur. Emmanuelle Indekeu, 
Fructôse (Dunkerque), mars 2023
- Gruppo Petrolio, initié par Lili Reynaud-Dewar, Mo.Co.ESBA, HEAD Genève 
et l’école d’art de Bergen, 2021-2022
- Wysinwip (http://www.esbama.fr/wysin/9/), Mo.Co.ESBA (Montpellier), 2019-
2020
- COSA (COnnexion Science et Art), Faculté des Sciences de Montpellier et 
Mo.Co.ESBA, janvier 2019

	 PERFORMEUSE
- Gros problème, Pauline Ghersi, 2023 (figurante)
- Calendar, Pope.L, la Panacée (Montpellier), 2018
- Nouvelle Collection Paris - Collection croisière 2019 (pour Kim Bradford), la 
Panacée (Montpellier), 2019
- The Gnozo Show, Benjamin Efrati, la Panacée (Montpellier), 2018
- The documentary, Garush Melkonyan, 2018 (figurante)

	 ÉXPERIENCES PROFESSIONNELLES
- intervention auprès des étudiant.e.s L3 arts plastiques, Rennes 2, octobre 2023
- artiste-intervenante en temps périscolaire, art-exprim, mars 2023
- assistante personnelle d’Elizabeth De Portzamparc, mars-septembre 2022
- médiatrice (Rencontres d’Arles, Centre d’art et de photographie de 
Lectoure, Centre Régional d’Art Contemporain de Sète), 2018-2021
- assistante de Saâdane Afif (stage), 2020

https://vimeo.com/noemilancelot


	 « Le seul problème des artistes, c’est l’art. »

	 L’ensemble du travail de Noémi Lancelot constitue une 
immersion dans le concret de l’art - des médiums, des formes, des 
matériaux, et un concept. Dans le concret du système de l’art aussi : 
les discours, postures, enjeux financiers et enjeux de pouvoir. Elle ne 
cesse d’interroger, et analyse dans un rapport critique décomplexé 
de « travailleuse de l’art » cet écosystème.

	 L’artiste choisit d’occuper une place centrale et discrète 
à la fois  : elle observe et révèle par des dispositifs variés des 
questionnements. Chaque proposition met en avant les fragilités 
du concept d’art. Ainsi, l’ensemble des œuvres montrées pour son 
diplôme troublait. D’apparence pauvre, que ce soit par le matériau 
choisi, l’absence de gestes, la simplicité de la forme, chaque 
présence était pourtant autonome. Et c’est justement cette question 
de l’autonomie qui intéresse Noémi Lancelot. 

	 Refusant toute hiérarchie et tout enfermement, elle embrasse 
les disciplines et les contextes, tous nourrissant. Ses œuvres sont le 
résultat d’expériences artistiques variées, qu’elle refaçonne en les 
inscrivant dans sa pensée critique. C’est ainsi que nombre de ses 
œuvres sont des citations, des appropriations, et elle nous fait croiser 
Felix Gonzalez-Torres, Dora García, Andrea Zittel, John Baldessari, 
Renée Levi… autant d’artistes qui ont délibérément choisi de troubler 
les frontières traditionnelles de l’art, de se placer sur des lignes 
poreuses entre les disciplines pour produire des présences discrètes 
ou ambiguës. Le travail de Noémi Lancelot nous pousse à apprendre 
et à nous interroger. À ne rien prendre pour acquis. À dépasser nos 
zones de confort pour sans cesse chercher à comprendre.

	 Finalement, dans son film En finir avec l’art (2021) qui montre 
la recherche d’une artiste/chercheuse au sujet des artistes qui ont 
choisi d’abandonner une pratique artistique rémunératrice, ou 

dans ses sculptures (Sans titre, 2018 ou Felix Gonzalez Torres, 2019, 
ou encore Générique de fin, 2021) ce qu’on voit est ce qu’on voit. 
Déjouer tout romantisme de l’art est un des objectifs. Le processus, 
les collaborateurs, les références - tout est dévoilé dans l’objet. Et 
Noémi Lancelot jongle entre le décéptif, le discret, l’absurde, les 
codes, et ce qui aura transformé la matière en œuvre - réflexions, 
références, échanges avec ses amis et collaborateurs, enquêtes, 
lectures. C’est une ligne fragile et complexe, mais les œuvres de 
Noémi Lancelot offrent une cohérence dans l’angle adopté  : celui 
de l’analyse critique, de la contextualisation politique et sociale, de 
l’humour, de la sincérité et d’une audace dans la mise à nue de cette 
fragilité même.

Pauline Faure, curatrice au Montpellier Contemporain
Extrait du catalogue Politique du Silence, 2022


